
Carapens, rue du Fontenoy. - - Clotildo 
±\m?-, rue dos 20 Mètres. — Léon 

FriMt, i'-n de l'Epaule. —Gustave 
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DO 
— Geo ' . s 

Epaule. — Gustave Fran-
iuo de la Paix. 

Joaofb Alias, nie de Soubiss. 
• Willem, rue Jacquart prolon-

"?•" i .ou!.-,.• Maliieu, ru5 du Foatcnov. 
"~ Tig<Ucli"lft 5 r B f c r t - l u e , l e lA Poluinecio. 
—• ineophile Loena, rue Gugnot. —Alfred 
àa^oyo, nie de Courtrai. — Or-.lavie Ver-
O'iiys,,., ruo Vallon. — Victoriue Carton, 
rue Tnrgot. 
i ' i ' ~\ ~ ~ J e a u n f ' Ofllis, rua du Moul in-

( ie- l .oi ibus- . — Mario • "uittelier, au P i l e .— 
«-écila Del tè te , m e de la Pa ix . — Jul ie t te 
Çccleic, , , rue de L a u n c y . — Irma Ine-le-
b.-rt, Grande-Rue . — G u s t a v e Decott ignies, 
t u e de l 'Epeule . — Marie Vanhoyweghem, 

Cugnot . — Malhi ldo Lemaire , rne de 
• Pierre Boyaer t , rue Neuvo-du-Wat t i e lo» . 

Fau ten t»- . 
IV:CT.AIV\.TION^ DR DI'OKS DU 2O JANVIER. 

—Au toi ne Desloire, 26 ans , chaudronnie r , 
retiré du canal . — Derby , présenta sans 
vie rue de France. — Pau l Cornil , 1 an , 
r u o d e L u x e m b o u i g . — Edoua id MeUrisse, 
i mois , rue Traversière . 

DU 20. — Phi lomène Brun in , 25 a n s , 
modis te , rue de l 'Abattoir . — Joséphine 

du canal . — Rôgje , présenté sans v is , rue 
de la B a n q u e . 

Dp 27. — LéodoH Duja idû i , 21 ans , bon­
net ier , à l 'hôpital . — François Van t royen , 
10 mois , au Cul de-Four . — Anna Del in , 
1 mois, ruo do l 'Epeul . — Edouard R é ­
n a u x , 19 an3, charpent ier , à K E p e u » . 

OBIT SOLENNKL,i;Lidu 
mois sera céi-b<é le j ' u d i 2U janvier 1374, 
à 10 heure?., on l'égii- a Ssint-Martif», pour 
le repos de l 'amo de - Monfjeur Leurs 
D E S T O M B E , aucien ronaeilifis, munic ipa l , 
ancien n:ooibie des corno-n-sions admin is t ra ­
t ives d<c hospices et du burt aude biex faisan ce, 
déeédé à .Reubaix, le I e ' janvier 1874, dans 

sa quatre-vingt-troisième année . 
La famille prie les personnes, qui par 

oubl i , n 'aura ient piis reçu de lettre do faire 
pa i t , de eon&id'her le présent avis comme 
en tenant l ieu. 

A 
— La nouvelle donnée par un journa l do 

Pa i i s qu 'un treizième bal aura i t lieu a u 
palais de l 'Elysée, le 11 ..feviier, est dénuée 
de toute espèce de fondement . 

Les ordres soat déjà donnés pour démoli r 
les constructions provisoires qui ont été faite» 
dans le jardin de i 'E ly i t e pour les deux bals 
d u 14 et du 27 janvier . 

— L,'Ordre annonce que M. R o u h s r e s t 
part i dirnaucho mat in pour l 'Angleterre . 

— U N CRIME HORRIBLE a été commis, 
l und i , en plein jour, en plein Bruxel les . Le 
chef, de station du chemin do fer do ce in tu ie , 

• rua de la Loi. a été assassu-â dans la gare 
même . Voici les renseignements que nous 
avons pu recueillir sur ce crime affreux. 

Dans làdi 'e station, un iquemen t réservée 
aux voyageur» rt où le mouvement e*t fort 
peu considérable, tout le service est fait par 
un seul employé. Celui-ci est chargé de la 
dél ivrance des coupons, do la survei l lance 
du départ et de l 'arrivée des t r a in s . Dans 
la première pai t ie de la journée de lund i , cet 
employé fit son service comme d ' hab i t ude . 
l o r s q u ' à 2 h . 1U le train a l lant de la s tat ion 

"de -Luxembourg à 1A gare d u Nord, s 'arrêta 
; i u e de la Loi . l ' employé étai t encore à son 

• poste , mais à part i r de ce moment on ne le 
*" revit plus . Des voyageurs qui se présentèrent 

pi>ur demander des coupous ne rencont rèren t 
personne et pr i rent plaça dans le train sans 
wibt. 

Ces employés des t rains ne s 'émurent pas , 
tout d 'abord, de 1 absence du chef de la s l a -
tiou de la rue de la Loi . Us supposèrent 
qn ' i l sa t rouvai t dans u n de ses bu reaux . 
Mai* lorsefwa Hier m a t i n , ils no io virent 
pas davan tage , ils t i rent par t à leurs supé­
r ieurs de ce q u i se passait, 

Ou ctJmnretra de? recherches, mais pen-
ù a u i longtemps cllss demeurèren t sans 
résu l ta t , lorsque l 'a t tent ion fut at t i rée par 
les abo iements d 'un pet i t roquet , apparte-

n a n t a u c h e f d e station et qui semblait at t i rer 
l 'a t tent ion des visiteurs vers le magasin où 
est déposa le charbon nécessaire au ch*u(f»p-e 
du bureau et de la salle d 'a l lan te . Ce ma­
gasin est silu.-< dans nn petit bâ t iment placé 
au bas du talus et devant lequel s 'arrêtent 
les t ra ins . 

i La c!s do ce magasin était hab i tue l lement 
cachée dans un petit trou, fait dans le 
pavement , près de la porte . On ne retrouva 
p i » cette*clef. Celle circonstance jointe aux 
allures du peti t roquet qui furetait et jappai t 
aux a'boids de la porto <lu magasin, coulirma 
l 'opinian que c'était bien là qu'on découvri­
rait un indice quelconque. Hélas ! cette 
supposition n 'étai t que trop foudée ! Lorsque 
la porte fut ouverte, un horrible spectacle 
s'offrit aux regards. Lo cadavre du chef de 
s ta t ion, était là, é tendu, le visage hor r ib le ­
ment défiguré, méconnaissable et semblant 
no présenter qu ' une masse informa de chaire 
déchiquetée. Tout démontrai t que le ma l ­
heureux chef étai t tombé sous les coups 
d 'un ou de plusieurs assassins. L ' au teu r ou 
les au teurs du orime s 'étaient vér i tablement 
acharnés sur leur v ic t ime. Elle ne portai t 
pas moins de 19 blessures, faites au moj-en 
d 'un ins t rumen t t ranchant ; l 'artère carotide 
étai t l i t téra lement coupée. 

Dans le magasin ni sur le cadavre, on no 
remarquai t aucune trace de m i t e . S u r u n 
pet i t poêle, hors de service, une tache de 
panp: semble indiquer que la victime a 
voulu s'sccrocher à cet objet. S u r la por te , 
à l ' intérieur, est une aut re trace sanglante . 

Le médecin-légiste, M. Max, a constaté 
que le cadavre était complètement exsangue , 
et cependant le sang répandu au tour du 
corps est peu ecns idérable . 

Tout porto à croire que le vol a été le 
mobile du crime. Le tiroir qu i contenai t la 
recette du jour étai t vide et l 'on avait enlevé 
à la malheureuse victime une montre en ar­
gent et une b i g u e en or . 

Dans ie bureau se trouva un coffre-fort 
rçui doit con ten i r environ quinze cents f r . , 
mais il n'a pas encore été possible le cons­
ta ter si celte nomme a d i spa ru . Le chef de 
station avait l ' hab i tude de porter sur lui la 
clef de ce coffre-fort: on ne la pas re t rouvée . 

La victime do cet horr ible a t t en ta t , nom­
mée Vanoye , étai t âgée' de 30 a n s envi ron , 
célibataire; natif de G a n d . Deux de ses f iè-
res, avert is pa r té légraphe, sont arrivés pour 
constater l ' identi té de leur m a l h e u r e u x p a r e n t 
dont le cadavre a été t ransporté à l ' hôp i ta l 
S t . - J e a n . 

La a pêche de mille huî t res ne coûte que 
francs, le transport en France et les a u -

Ces prévisions ne sont pas fantaisistes, 
Soeiati existo depuis un an . Elle a rréé 

I , e s l E u i f f l è r e K d c P o r l u ^ - a l 

Depuis quelques années,la consommation 
d^s huî t res av»it d iminué dans des propor­

tions considérabl es; c'est à peine si aujour­
d 'hui la France consomme qua t re mill ions 
de douzaines d 'hu î t res , alors qu 'autrefois , 
avec 32 mill ions de douzaines, on ne p o u ­

vait suffire à tous les besoins. 

Cette d iminut ion énorme provient u n i q u e ­
ment de la rareté, et par conséquent de la 
cherté de ce précieux mol lusque . Des en t re ­
prises hui l r ières qu i exploi tent le l i t toral 
français, o n t , ' e n peu d 'années , épuisé , avec 
k u r s dragues les bancs de l 'Océan et de la 
Manche , et que lques soins qu 'on y apporte, 
quelques sacrifices que l'on s ' impose.il n 'est 
guère permis, d'espérer aprè» les conclusions 
fournies par la science, que l'on puisse 
jamais reconsti tuer nos richesses hui l r iè res . 
L'él«vigo artificiel est une ru ineuse d é ­
cept ion . 

La Société des huîtrières de Portugal est 
concessionnaire d ' immenses bancs d hu î t res 
si tués à l ' embouchure du Tage. Ces baucs 
sont, pour ainsi dira inépuisables puisqu 'on 
pourrai t récolter 200 mill ions d 'hu î t res 
par au , sans amoindi r co splendide do» 

j ma ine de la n a t u r e . Cela a été constaté par 
j dos ingénieurs d is t ingués , hommes trèa-
i c o m p é t e n t s : M . Cézannes, au jourd 'hu i d é -
! pu t é , et M . d e Saint-Yves,officier de la L é -
, giou d'honn%ur, qui ont pu d ' au tan t mieux 
: faire leur expertise que la concession est 
• complètement à découvert à la marée basse. 
( C'est là un avantage inappréciable pour 
! cet te entrepr ise , car la pèche se fait à la 
j ma in , dans des condit ions exceptionnelles 
J de bon marché . Les pécheurs ne choisissent 
i quo les produi ts arrivée à poi.it en laissant 
1 pour plus tard le;» hu î t res qui ne sont pas 
• encore bonnes ponr la consommation. 

très frais ne grèvent les produits q u i dans 
l^s mêmes proportions. Il résulte des calculs 
les plus sérieux que la Société desJtuUrié-
resde Portugal pourra livrer au publie se* 
loiitrcs à raison de 75 et mémo 00 centimes 
la douzaine, taudis que les produits s imi ­
laires eo vendent constamment de 1 i i . 50 à 
2 francs. 

' ' ' la 
- do 

vastes parcs en France, à Maronnes, à Sa in t -
W a a s t et a Courceulles, où 8 mill ions d 'hu i -
tres ont été déposées et leur séjour dans ces 
parcs leur a été très-favorable. 

La Société, en vendant des huî t res à ÎJ0 et 
même l'ù pour 100 au-dessous des cours des 
autres compagnies, réalisera encore un bé ­
néfice de 100 pour 100. Ses hu î t res grasses, 
exquises , ont obtenu un succès légitime; elle 
ne peut suffire à toutes les demandes , et 
quand elle aura abaissé ses prix à 75 et 
m»ine à tïO centimes la douzaine, elle ouvr i ­
ra à ses savoureux produi ts dos débouchés 
nouveaux qui décupleront la consommation 
en peu de temp?. 

L a Société des Huitriéres dt Portugal 
doit donc forcément réaliser de t rès -beaux 
bénéfices qui sont la garant ie de ses obliga­
tions et qu i assureront à ses act ionnaires 
les dividendes les plus rônutnéra teurs . 

Cette société fait en ce moment apr>cl au 
crédit publ ic pour le placement de 10,000 
obligations à loO francs. Les titres sont 
remboursable de 200 francs en 24 ans; ils 
jouissent d 'un intérêt de 12 francs par an . 
soit 8 O'o fixe et 0 30 pour cent en tenant 
compte de la pr ime de remboursement . 

C'eut donc un placement très avan tageux . 
Le capital-obligation a pour gage tout l'ac­

tif social dont l ' importance est qua t re fois 
plus considérable et qu i est représenté par 
la propriété de3 bancs du Tage, par les m a ­
gnifiques parcs de Marennes , de Saint-
Waas l et de Courseulles où il existe déià u n 
stock dp- 8 millions d 'huî t res , représentant 
une valeur réalisable de- o'io mille francs, 
par le» immeubles , propriétés de la Compa­
gnie, par l 'usine où l'on fabrique déjà avec 
succès les huî t res marinées, et enfin par 
tout le matériel naval de la Société. 

On voit que le revenu de 8 0/Q repose sui­
des gages solides. Tout fait donc espé-rer 
que celte bonne petite affaire, honnê tement 
présentée, hab i lement dirigée, sera d ' au tan t 
mieux accueillie par les capi taux,qu 'e l le est 
à la portée des plus modestes épargnes, l 'o -
blifration, remboursable à 200 francs, ne 
coûtan t que loû francs. 

(Service particulier du Journal 
de Roubaix). 

Paris, 28 janvier 187 4. 
fie second et dernier bal de la saison 

qui a été donné à l 'Elysée, a été plus 
brillant encore que le premier donné 
dans Je commencement de ce mois. Les 
salles de bal et les galeries construi tes 
sur le jardin du palais de l'Elysée avaient 
été conservées pour la circonstance. Dès 
neuf houres, les salons se garnissa ient 
d 'une fouie brit ianto et compacte. If. le 
président de la républ ique, en costume 
de maréchal de France, avec le grand 
cordon da la Légion d 'Honneur , et la 
médaille mili taire, et la duchesse de 
Magenta, en toilette mauve ornée de 
dentelles blanches , recevaient dans le 
salon blanc leurs invités. 

La commission qui a clé nommée 
hier dans les bureaux pour examiner le 
projet de loi portant approbat ion de la 
convention supplémentai re au traité de 
commerce et de navigation avec l'An­
gleterre, s'est immédiatement réun ie . 
Elle n élu M. Lauren t président , et M. 
Jouber t secré ta i re . C'est M. Venelat 
qui est chargé de faire le rappor t . La 
discussion s'étant aussitôt eDgagée su r 
le projet de loi, M. le ministre de l a-
gt iculture et du commerce a été appelé, 
en l 'absence de M. le duc Decazoo, à 
donner quelques explications sn r les 
drci is d 'accise. 

M. Deseilligny a proposé à la commis­

sion qu'afin d 'obtenir un vote d 'urgence 
avant le 31 janvier , il avait écarté tous 
oe qui pouvait donner lieu à des difficul­
té..; d'application. M. VosillarL eommuni-
quera aujourd'hui sou rapport à la 
comiiii.-si, n, et il cM probable qu'il sera 
ou.-mle déposé smv le bureau de l'As­
semblée. 

Mmdnd, 27 janvier. — Le général 
Moriones a recommencé ses opérations 
contre 1<>B Carlistes. 

Le général Lopez Doniinguei a com­
mencé également sus opérations dans la 
province de Valence. 

Les Carlistes or.t coupé le télégraphe 
ent re Miranda et Victoria. 
• • M 

DÉPÊCHES TÉLÉGRAPHiq UES 
Liverpool, 28 janvier . 

(Dépêche de MM.Busch .e t C c , représentésà 
Rouba ix par M. Bulteau-Desbounets .) 

Ventes 10,OOu b . Marché sans chan­
gement . 

Havre , 28 janv ie r . 
(Dépêche de MM.Busch 11 C°,représentés à 

Roubaix pr̂ .r M. i îultcau-De=bonnets.) 
V e n t e s ÎJOO b a l l e ? . M a r c h é c a f i e e , 

G é o r g i e , 9i>j L o u i s i a n e , 100 . 

Atâ.*» tS ïve i»» 
I1A.VRB, 5?6 janvier . — Cotons : Les fortes 

recettes télégraphiées d 'Amérique pour la 
journée de samedi , ont pesé sur le marché ; 
cependant nous avons clôturé avec un total 
assez satisfaisant d'aflaires, par suite de l'a­
chat de plusieurs blocs d i colon de " I n d e , 
ob tenus aux conditions précédente». ( Jnanl 
aux Amérique , ils n 'ont at t i ré que p-ui 4 ' a t -
tent ion; les pr i s étaient de plus en plus en 
faveur des acheteurs o.t fort irreguliers d 'ai l­
leurs; t ies ordinaire Louis iaue du type , 100 
fr . : bon très ordinaire courant du marché , 
102 à 10H fr . : low middl ing dans le port , 
100 fr . ; très ordinaire Géorgie. 07 fr. 

A livrer, i! ne s'est fait que depet i ts lots sur 
échant i l lons , plus 200 b . Géorgie low mid­
dl ing suivi i 95 f r . . par navire en charge, 
et 250 b . Oomra coud, départ de février, à 
72 fr. .10. 

A terme, il ne s'est rien fait; les cours 
é ta ient faibles comm» sui t : Loais iane j a n ­
vier, 90 f r . , vendeurs ; février, M fr . . ven­
deurs , 97 fr. ache teurs ; aut res mois, 98 f r . , 
vendeurs . 

Les ventes , à quat re heures , ont été de 
1,858 b . 

Laines : On a noté la vente de 78 b . 
Monte-Videoi, su in t , à 240 fr., et celle de | 
'M b. Bueno's-Ayres dito, de 107 fr. 30 à 
172 fr. 50. 

Arrivages : Forent Fagle. venant de New-
Orléans, avec 3,783 b . : Jchn Bull (s t . ) , ! 
venan t de Londres , avec 750 b . ; Stromboli : 
(s t . ) , venant de Liverpool, avec 182 balles; i 
Aima, -venant de Guadeloupe, avec 5 b . 

H A V B E , 27 janvier .— Cotons : Il y a eu j 
plutôt un peu plus de ton ce mat in dans le I 
marché, et nous avions d'ail leurs une bonne j 
petite demande régulière de filature, à pr ix i 
assez s o u t e n u s . Le t r . -ord Louisiane reste : 
de Iti2 à 103 fr., et le bon low-mid . dans 
le port, a encore ob tenu 101 fr. Ou n'offre i 
toujours que fort peu de coton sur les navi- i 
res en déba rquemen t : on n'exerce pas non | 
p lus de pression à la vente pour 1^ coton à i 
livrer, et les classemens d 'acheteurs connus i 
devraient encore bien-se payer . Dans ces : 
condit ions, ou ne ferait rien au-dessous de t 
100/101 fr. pour low middl ing Louisiane en ; 
charge .— A terme, on a été ca lme, mais on ' 
a laissé cependant quelques lots de Louisiane I 
sur mars , à 93 fr. et sur avril , à 97 fr. 50 . j 

Les ventes uolées à qua t r e heures vont à i 
1,108 b . 

SANTE A TOUS decina par la dé­
licieuse farina de Santé de Ou Barry de 
Londres, dite : 

REVALESCIÈRE. 
Vingt-s ix ans ^ ' invariable succès. 
Elle combat avec succès les -dyspepsies, 

mauvaises digestions, gast r i tes , gastralgies, 

glaires, vents ,aigreurs , acidités, p i tu i tes , 
nausées, renvois, vomissements, même en 
grossesse, const ipat ion,diarrhée,dyssenter ies , 
col iques ,phthis ie , toux,as thme,é touffemeuts , 
alourdissements, opp'ression, congestion, né­
vrose, insomnies, mélancolie, diabète, fai-
bles-c , épuisement , anémie , chlorose, 
tous désordres d e l à poitrine, gorge, haleino, 
voix, des bronches, vessie,foie, reins, in tes­
t ins , muqueuse , cerveau et sang. — 75,000 
eûtes , y compris relies de Madame la Du-
ehf-trce de P s s l l f i i i a i t . le duc de P luskow, 
Madame la marquise de Bréhan ,LordS lua r t 
de Decies, pair d 'Angleterre, e tc . , e t c . 

N . 4 9 , 8 4 2 : M"'0 Marie Jo ly , de c inquan te 
a n s de constipation, indigestion, nervosité, 
insomnies, as thme, toux, i la tus , spasmes et 

^ n a u s é e s . — N°. 40,270 : M. R o b e r t s , d 'une 
consomption pulmonai re , avec toux , vomis­
sement , constipation et surdi té de 25 an­
nées . — ÎS". 46,210 : M. le docteur-médecin 
Mar t in ,d 'une gastralgieet i rr i ta t iou d'estomac 
qui le faisait vomir 15 à 18 fois par jour 
pendan t h u i t ans . — N° . 46,218 : le 
colonel W a l s o n , de la gout te , névralgie et 
constipation opiniâtre. — N ° . 18,744 : le 
docteur médecin Shor land, d 'une hydropisie 
et constipation. — N° 49,522 : M. Baldwin , 
de l 'épuisement le p lus complet, paralysie 
de la vessie et des membres ,par sui te d'excès 
de jeunesse. 

Cure N« 02,913. 
Valgorge, (Ardèche), 19 octobre 1863. 

La Revalescière est un remède que j ' a p ­
pellerai presuue d iv in . Elle a fait u n bien 
immense à notre bonne a œ r i Ju l i e , a t t e i n t e 
depuis quat re ans d 'une névralgie à la tê te , 
qui la faisait souffrir cruel lement et ne lui 
laissait presque aucun repos. Gr;lce à votre 
spécifique, elle est aujourd 'hui guérie . 

MONASSIKR, curé . 
Plus nourrissante que la viande, elle 

économise encore 50 foi3 son prix en médeci ­
nes . E n boites : 1/4 k i l . , 2 fr. 25; 1/2 k i l . , 
4 fr.; 1 k i l . , 7 fr.; 12 k i l . , G0 fr. — Les 
Biscuits de Revalescière en boites, de 4, 7 
et 00 francs. — La Revalescière chocolaté; 
en boites de 2 fr. 25 c ; de 576 "tasses, 60 
fr. franco. Envoi contre bon de poste : les 
boites de 32 et 00 fr . franco. — Dépôt à 
Roubaix chez MM. Goille, pharmacien , Mo-
relle-Bourgeois et chez les aut res p h a r m a ­
ciens et épiciers. — Du BARRY ET Co. , 26, 
Place Vendôme, a P a r i s . 4095 — A . 
t • • — — — i " • — — — — • — — s » 

B O U R S E DE P A R I S DU 27 J A N V I E R 

V A L E U R S 

A T E R M E 
3 0/0 
5 J/0 1871 
5 0/01872 
B . de France 
B . de Par is 
Foncier 
Mobilier 
Générale 
Est 
Lyon 
Midi 
Nord 
Orléans 
Ouest 
Gaz 
Suez 
!i 0/0 Ital ien 
Espagnol 
Lombards 
Autr ichiens 
COMPTANT 
3 0/0 

5 0/0 libéré 
5 0/0 non- l i b . 
4 1/2 0/0 
Morgan 
f i l l e 1869 

» 1871 
Obi. 3 0/0 Es t 

s Lyon 
» Midi 

i Orléans 
» Vende 9 

Orléans à Ch 
O i l . Rouen N . 
» » (Sud) 

BANQUE 
3 0/0Esp. l u t 
30 /0EspExt69 
5 0/0 Turc 
50/0 Péruvien 
Immobil ièrb 

eitara M.ftMi Hausse 

58121/2 a8ZSt/2 » . . » » 
93 .25 

93 271/2 
41 .10 

10 40 
8 0 0 . . . 
311.25 
532.50 
496 .25 >»».»» 
892 .50 8 9 3 . » . 

1015 i 1015 
8 4 8 . t » 843 .75 

03 .40 
9 3 . 4 0 
41 .15 

1040 
8 0 2 . 5 0 
310.»» 
532.50 

725.»» 
• 2 2 . 5 0 
5952 1/2 
3 3 5 . . » 
358 .75 
743 .75 

1.2; 

725 . 

59 .50 0021/2 
3 3 6 . 2 5 ' 
360.»» 
745.»» 

58 .03 58 .20 
93 .25 93 .40 
93 .20 93 40 
84 .25 84 .50 

518 .75 ;518 .75 
289.»»1287.50! 2 .50 
219.50 249 .75 
270.25 270.»0 
291.25 288.751 2.50 
272.50 273.»» 
279 .»»!279 .25 
237 .50 ,237 .50 
220.»» 220 .» i 
»»>.»»[210.» -
• » » . » * 195.»» 

15 5/8! 153/4 
181/2 189/16 
41 .45 41 .42 0021,2 
619/16 6e! 5/161»».»» 

B*i»M 

0 .10 
0 .15 

0121/2 
5» .» 
• . »» 
2 .50 

'50 

3 .75 

50 
. < • 
.25 
.25 
.25 

15 
15 
20 

0 .25 

0 .25 
0 .25 
«. »» 
0 .50 
€ . 2 5 
• . « » 

1/8 
1/16 

i » . » » 

3/4 

IJL43L 

r et 
û^-nigÂl UE-ROUBAIX 
•Ijaigut'-. pour {'insertion des 

)ii \I:^ILS JUDICIAIRES 

ftiU,UïilbNS DE SOCIETES et 

>ETJL^1UIAIRES. fJMg " • 

1 procéder;! au dit lieu, en présence da 
M- V A L E X D U C O . à. une vente de 
bois, tels que : f S o â * - I t l u n r s . 
C B i £ n e . «Frc-ness, W r i a e s , I*«rti-
p l i e r s * e t a n t r e s 

Il sera accordé crédit moyennan t 
caut ion. 

Réunion au Boulevard de Par i s , 
pi*3 la ferme de Mm c veuve Lépers. 

5516 

T AVIS BZVEBS 

i: ' - de H D U T H O I T . 
Roubaix , rue du P a y 

lotaire à 

K O l l S A l X 
Ht-- de Blar.fhemaille, 87. 

a v e c T Ï t r i a s c 
à u s a g e d e m a r c h a n d 

pour en jouir de sui te 

J eud i 10 février, à 3 heures de 
relevée, M" DUTHOIT.no ta i re à b'ou-
b a i r , procédera êo son é lude , a l'a 
vtmle pub l ique , a u p l j a offrant, de 
f " " t e proprié té . 5530. la 

E tudes de M» DUCHANGsS, notaire 
, à Roubaix et M* V A L E N D U C Q , 

notaire à Lannoy . 

vas.i i IIK ROI Et u v 
Au I IUCUON 

Quartier de 1 L iub ianchemeu t . 

L'an 1874, le mardi 10 février, 1 
Heure de relevée, M« D l GRANDE 

Etude de Lou i s FONTAINE.hu i ss ie r , 
rue du Nord, 4, à Rouba ix . 

VILLE: I»E R O L B A L X 
R u e d 'I tal ie , chez M. Henri Foveau. 

A V E N D R E 
Tout u n beau 

M O B I L I E R 
e t b e l l e v a i s s e l l e 

buffet, tables , chaises en acajou, 
bat ter ie de cuiaiue 

3 0 0 B o u t e i l l e s v i d e s 
M0 R O U S S E L , commissaire-pr i -

seur à Rouba ix , procédera à cette 
vente , le 30 janvier 1874; à lO heures 
du ma t in . 

C o m m u n e «le a V u i f r e l a s s 
a u x 3 bouteilles, près le L a b o u r e u r . 

H M B I 

rt» i : i ; i f i . OH:?» 
A VENDRE 

et bat ter ie de cui*iue, chaudière en 
cuivre, une bâche en fer b a t t u , douze 
t e n c e a u x . bascu)* et »e.« poids; 

Trois g rands Lançai u.->,bois à briller; 
Une g r a n d e v o î t u i * e à quatro 

roues; 
Une belle chaudière avec fourneaux 

et t u y a u x en cuivre . 
Me" F O N T A I N E , procédera à cette 

vente , le d imanche 1e'' février 1874, 
à 9 heures du matin.. 

r O H M I ' X K ) I ' A M % P I » E > , 
à côté de l 'estaminet St-Hubert 

route de Lille à Tournai . 

M O B I L I E R 
e t i i s t e u w i l e s d i v e r s 

d e r?8€:jiage 

A V E N D R E 
Armoire , pendule , objets divers en 
faïence, poterie, d e u x v o i t u r e » 
montées sur ressorts, dont une pro­
pre au transport de charbons, l 'autre 
au transport de lait . 

M0 F O N T A I N E , procédera à cette 
vente , le d imanche 8 février 1874, à 
9 heures du ma t in . 

r O H H I V I » l I I I I I S 
près le cabaret du Nouveau Jeu 

M O B I L I E B 
d ' e s t a m i n e t 

A V E N D R E 
tables , chaises, comptoir, rinçoir et 
égout te i r , série de mesures e n é t a i n , 
meubles de ménage et haUei-io de 
cuis iao . 

M" F O N T A I N E , procédera à c: t te | 
vente, le lundi 9 février 1874, à 9 j 
heures du ma t in . 

Le tout au comptant et sans frais. 
5530 | 

A vendre ou à céder 
le tout ou p a r p a i t i e 

UME B E L L E 

PROPRIÉTÉ 
Composée de : 

1° E t a b l i s s e m e n t d e r e t o r -
d e r i e propre à toute industr ie . rcz- ' 
de-chau.-sée, 4 é tages , sur une super­
ficie dû 20 mètres sur 15. Machine à 
vapeur force de 15 chevaux, généra­
teur de 30 chevaux , forge, séchoir 
eau d e l à Ly>,gaz , e tc . 

2° & ma. i .<vons à é t a ^ - e avec 
jardins , s i tuéesà 1/2 kilomètre de ia 
gare de R o u b a i x . Facil i tés de paie­
m e n t . 

S'adresser à M. Courlot l ' y t t e n -
hove, tapissier, rue de l 'Allouettc, 
61, Roubaix. 5489 

A V K v 3 î K E d'occasion 
U N BON 

«n &. î ar * â» m 
S'adresser rue de l'Ommelet, 15 

A la même adresse : 
d é p ô t d*ra»C!AI8<<»OTS8 d< 

A l O V K B 
à Marcq-en-Barœul , rue d'Orchies 

un Etablissement 
nouvellement construite 

avec V l a 3 * o i i d 'Habitat ion e t t e n a n t 
au Canal, propre à faire u n s Blan­
chisserie. Teinturer ie , Mégisserie et 
même un Tissage mécan ique . 

S'adresser rue Pellart , 43 , à Rou­
baix. 5476 

Cheval à vendre 
garant ie u n 

— S'adresser 
5447 

A vendre en toute 
cheval Agé de 6 ans . 
rue de l 'Ouest, 16. 

Grouaches à vendre 
S'adresser à la filaturedeM.Scrépel-

Chrét ieo, rue Sa in te -Thé iè re , près 
l'égliso Sain te-El isabeth . Lii37. 

A V I S 
A *! .os ie r u n A p p a r t e m e n t 

t rès-beau, composé de cinq grandes 
pièces, plus une cuisine et une cham-
bre de bonne , pi une grande cave, le 
tout Miué au centre de la v i l l e ; les 
couloirs sont éclairés au gaz au compte 
du propriétaire. 

1. Grande Rue , une I S o u l a n -
*-».•»«», jardin et ilénendauees. 
2. Une g raude .e t belle M a i s o n 

avec porte cochère et ja rd in , à l 'entrée 
de lLnib .am-heraen t . 

t, Lue graude itg<».i*on arec perte 

oochère et grands M a g a s i n s , propre 
au commerce, s i tuée rue du Grand 
Chemin . 

4. A v e n d r e o u <à l o u e r u n e 
belle l i a i s o n avec vaste j a r d i n , 
située à l 'Embranchement . 

5. Une grande M a i s o n avec M a ­
chine à Vapeur , rue du Moul in-
Bernard . 

6. Une M a i s o n avec grande porte 
et vaste ja rd in , rue du Chemin da 
Fer . 

O n d e m a n d e a. Louer u n e 
M a i s o n d e C a m p a g n e , près de 
Rouba ix . 

S'adresser à J . - B . D E P L A S 8 B . 
S461 

A Louer 
Rue de Sébastopol, 63, 

Une grande et belle M1IS0H 
à usage de courtier de commerce o u 
derentier .Beau jardin .—Cet te maison 
vient d'être ent ièrement res taurée .On 
y a fait poser le gaz. 

S'adresser pour la visiter à M. H a u -
wel, boulanger, rue de Sébastopol,<J1, 
et pour les conditions a M. L . D u -
mesge, 8 1 , rue du Chemin de Fer , de 
midi à deux heures 6t de sept heu res 
à neuf heures du soir. 4329 

Â. céder 
Un m a g a s i n d V p i e e r i e a . 

Prix modéré. — S'adresser, rue du 
Vontenoy, n° 71. 1515 

poi.it

